
                            Les pas 

 

Nous avions fait quelques heures de route pour arriver devant ce château 

lugubre, sombre, isolé de tout, en campagne. Nous avions dîné chez nos vieux 

amis de longue date qui venaient de perdre leur enfant chéri de 8 ans, quelques 

mois plus tôt, d’une mort tragique. Une leucémie foudroyante. 

Cet enfant avait beaucoup souffert, il avait fait de nombreux et longs 

séjours dans les hôpitaux, il avait reçu des traitements très lourds pour mourir 

dans son lit. 

Monsieur et Madame Chold nous avaient invités à dîner avec eux, pour se 

changer les idées et voir du monde. Nous étionss passés à table rapidement et 

tout se passait bien. Une fois le repas fini nous passâmes au salon pour que mon 

père et Monsieur Chold fument le cigare. Ce soir-là, le vent tapait dans les volets 

entrouverts. Monsieur Chold nous raconta une histoire qui s’était déroulée une 

semaine auparavant. Il nous assura qu’il n’avait pas rêvé ! Voici ce qu’il dit : 

Un soir, où ma femme était partie pour se changer les idées, car elle 

souffrait beaucoup de la mort de notre fils Yann, j’étais seul dans ma chambre 

avec l’ours en peluche préféré de mon fils. J’avais fini par aller dormir, quand 

soudain, l’horloge sonna minuit, ce qui me réveilla.  Cinq minutes plus tard, une 

porte se ferma en claquant. Je pensai tout de suite à un courant d’air. Je me 

levai pour fermer la fenêtre que je croyais ouverte. Mais tout était bien fermé ! 

Alors, j’éteignis la bougie juste à côté de moi pour me rendormir. Et une 

autre porte se ferma violement.  Je me relevai pour voir si quelqu’un était là, 

quand soudain j’entendis des pas à l’étage. Je montai à toute vitesse et personne 

ne se trouvait là. Il faut avouer qu’à ce moment-là la peur m’envahit, mon cœur se 

mit à battre très fort, une angoisse me prit. Je me sentais observé. Juste 

derrière moi, je sentis une présence, des cris d’enfants se firent entendre. Une 

épouvantable panique m’envahit. 

Je courus alors hors du château. Je ne  savais pas où j allais, mais il fallait 

que je quitte cet endroit effrayant. Tout était étrange, jamais je n’avais vécu 

une expérience pareille. Je ne comprenais rien, rien n’était rationnel.  



C’était peut être mon fils… Pris  de panique. Je saisis mon fusil de chasse 

et je partis me réfugier dans mon atelier au fond de la propriété. Cette nuit là, 

je ne pus fermer l’œil.  

Je n’ai toujours pas compris ce qui s’était produit ; je n’ai pas pu expliquer 

tous ces bruits et ces phénomènes étranges. Par contre, je n’ai pas rêvé, je suis 

sûr de ce que j’ai entendu. 

Pourquoi ? Comment ? Que s’est-il passé ? 

A ce jour je n’ai pas de réponse, pas d’explication. Depuis, chaque jour, 

chaque nuit, je ne peux m’endormir. Cette histoire me hante ! Je fais des 

cauchemars tous les soirs et ma femme ne me reconnait plus.  

 


